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LA direction générale del’Office des ports et radesdu Gabon (Oprag) a orga-nisé, la semaine dernière, àLibreville, une cérémoniede remise de médailles àl’intention de dix-sept deses agents pour leur an-cienneté et les loyaux ser-vices rendus à l’entreprisedurant dix, vingt et trenteannées d’affilée. Il s’agitrespectivement de sixagents qui ont reçu la mé-daille d’or; neuf la médailled’argent et deux le bronze. Giraud Ngaka Alouono, dé-légué du personnel, a, aunom des récipiendaires et

de l’ensemble des agents,remercié la direction géné-rale pour avoir honoré cesdix-sept employés d’unepart, et surtout pour avoirmaintenu l’entreprise enmarche durant cette pé-riode de crise économiquedont les effets néfastessont ressentis un peu par-tout, d'autre part. Il s’est dit également satis-fait de l’importance des in-vestissements engagésdans le secteur portuaire,avec la construction «du
nouveau port minéralier et
d’un nouveau quai cargo,
ainsi que l’arrivée des su-
pers structures devant ser-
vir à leur exploitation
sereine », a précisé le délé-gué du personnel. Malgré l’amélioration desconditions du travail, l’in-

tervenant exhorte néan-moins les dirigeants del’Oprag à  rester dans la lo-gique du changementamorcé depuis quelquesannées. Puis, il a égrené
des nouvelles revendica-tions du personnel : « l’ac-
quisition des logements
sociaux, l’achat d’une am-
bulance médicalisée, la
construction des capitaine-

ries, la création d’un comité
de Sécurité et santé au tra-
vail (CSST), la réorganisa-
tion des services de l’Office
et la préservation de l’em-
ploi. » En réponse à toutes cespréoccupations, RigobertIkambouayat Ndeka, le di-recteur général a appeléles uns et les autres à fairepreuve de responsabilitédans la prise de certainesdécisions. Pour le cas deslogements sociaux «la di-
rection générale avait déjà
consenti des efforts finan-
ciers pour ce projet, mais
hélas, chaque agent avait
opté pour prendre sa part
d’argent et se débrouiller
autrement», a-t-il déploré.Non sans rassurer que «
l’actuelle équipe dirigeante
est prête à consentir de

nouveaux efforts, mais dans
un processus bien réfléchi et
étudié. »Beaucoup d’autres reven-dications, à l’instar de l’am-bulance, sont en cours desatisfaction. En ce quiconcerne la préservationde l’emploi, le DG del’Oprag a fustigé le com-portement de certainsagents qui, selon lui, neprennent pas leur travailau sérieux, «alors que cha-
cun a la possibilité d’y faire
carrière et de progresser au
sein de l’Oprag, surtout
avec le passage d’un à deux
ports minéraliers et la
construction de plusieurs
autres infrastructures por-
tuaires». 

Dix-sept agents décorés de la médaille du travail
Vie de entreprises/Oprag
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Le DG de l'Oprag, Rigobert Ikambouayat Ndéka, en-
touré de deux agents décorés, a appelé à 

plus de responsabilité.
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La nouvelle structure a été
présentée au cours d'une
assemblée générale
constitutive, au lycée Mgr
Bessieux, dans le 2e arron-
dissement de Libreville.

LE monde associatif gabo-nais vient d’enregistrerl'arrivée d’une nouvellestructure destinée à l’enca-drement des parents et à ladéfense des intérêts desapprenants. Il s’agit de laCoordination des associa-tions des parents d’élèvesdu Gabon (CAPEG), pré-sentée récemment à la fa-veur d’une assembléegénérale constitutive, aulycée Mgr Bessieux de Li-breville. Devant une assis-tance essentiellementcomposée de présidents

d'Associations de parentsd'élèves (APE) des écoles,collèges et lycées de Libre-ville et ses environs, le pré-sident élu de la nouvellestructure,  Martin RostandOssey Kokou, a expliquéque la CAPEG est le fruitd’une idée émise par cer-tains présidents des APE,dans le souci de proposerune nouvelle offre « à la dé-
fense des droits des élèves et

de promouvoir également
l’adhésion des parents
d’élèves à la scolarité de
leurs enfants. »  M. Ossey Kokou et sonéquipe entendent encoura-ger la constitution des APEsur l’ensemble du terri-toire national. Ce qui devrafaciliter la concertation,l’échange d’informations etd’expériences pour, àterme, aboutir à la forma-

tion des membres des bu-reaux des associations desparents d’élèves (APE)dont certains ignorent lefonctionnement normald'une telle structure. Afin de mener à bien sonprogramme d’activités, laCAPEG voudrait se faire ac-compagner par certainspartenaires dont ASCG-As-surance  (ou Assurancescolaire du Gabon), repré-

sentée par son directeur,Fulbert Metoghe M’Os-sima.A noter que  la lecture desstatuts et règlement inté-rieurs par le secrétaire gé-néral, Stanislas Ngongue, apermis à l’assistance decomprendre le fonctionne-ment de cette nouvellecentrale qui vient s’ajouterà la Fédération nationaledes associations des pa-

rents d’élèves et étudiantsdu Gabon (FENAPEG). Pour le secrétaire généralde la CAPEG, la présence dedeux structures permettrade renforcer la capacitédes parents à mieux défen-dre les droits de leur pro-géniture dont la scolaritéest sérieusement menacéeou perturbée par de nom-breuses grèves enregis-trées dans le secteur del'éducation.  Après toutes ces explica-tions, « il ne revient qu’aux
uns et aux autres de savoir
à quelle centrale s’affilier »,a déclaré Christiane Be-kale, représentante de laFédération africaine desassociations des parentsd’élèves et étudiants(FAPE). Aussi, a t-elleexhorté les membres de laCAPEG à ne pas verseraussi dans la léthargie,comme c’est souvent le caspour nombre de structuresassociatives.

Naissance d'un nouveau regroupement de parents d'élèves
Éducation/Coordination des Associations de parents d'élèves du Gabon (CAPEG)
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Martin Rostand Ossey Kokou :''Fédérer le plus des
APE possible''.
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Les membres de la Capeg à l'issue de leur AG
constitutive.
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LE problème des tables-bancs auquel sont confron-tés la plupart desétablissements scolaires,primaires et secondairesde notre pays, et qui figureparmi les points de reven-dications des enseignants,est en train d’être résolu,progressivement. Le gou-vernement, à travers le mi-nistère de l’Éducationnationale, ayant pris desdispositions allant dans lesens de pourvoir tous leslycées, collèges et écolesprimaires en nouveau mo-bilier scolaire. L'état desbesoins est évalué à prèsde 150 000 tables-bancs.
Une fois les commandespassées, les tables-bancssont fabriqués dans les dif-férentes entreprises gabo-naises ayant répondu àl’appel d’offre de l’Etat.L'une d'elles, Gabon Wood

Industries (GWI), une en-treprise de la filière forêt-bois installée dans la Zoneéconomique spéciale deNkok, au Pk 27, est à piedd’œuvre. Sur un total decent-cinquante mille ta-
bles-bancs commandés,l’entreprise asiatique, qui apris l’engagement d’ac-compagner l’Etat, achèveactuellement un lot de 4mille. Pour accélérer la cadence,

les ouvriers travaillent à lachaîne et ont déjà montéplusieurs pièces, actuelle-ment stockées et prêtes àêtre livrées dans les diffé-rents établissements dupays.

Il s'agit des tables-bancs dedeux places conçus en boisdivers séché, poncé et ver-nis. Mis à part ce côté dedesign, ces meubles flam-bants neufs sont réaliséssur la base de certainesnormes, notamment l’âgedes apprenants et les di-mensions des salles declasse. Un mobilier conçupour améliorer les condi-tions d’enseignement-ap-prentissage desenseignants et des élèves. « En tant que partenaire
économique de la filière
bois, nous apportons ainsi
notre modeste contribution
pour le développement de
l’école gabonaise », a indi-qué Eric Van Mierlo, direc-teur général adjoint deGabon Wood Industries.

Des tables-bancs en voie d'être livrés
Mobilier scolaire
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Gabon Wood Industries installée dans la Zone économique spéciale de Nkok est à la tâche, pour livrer ses lots.
Photo de droite : Des tables-bancs prêts à être livrés aux établissements scolaires.
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